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La  France  s’immisce
dans  le  top  5  mondial

Vivre l'histoire constitue toujours un moment unique, un
instant magique dont on ne se lasse pas. En Australie, à l'oc-
casion des championnats du monde de Melbourne, les Bleus
de France nous ont offert un véritable récital : trois médailles
d'or, deux d'argent et deux de bronze. Une partition exception-
nelle donc, mais surtout historique puisque la moisson record
des championnats du monde 2005 de Montréal (5 récompen-
ses) est largement battue.
Si Laure Manaudou occupe une place de choix dans le bilan
tricolore, c'est toute l'équipe de France qui a participé à cette
percée internationale. À commencer par Virginie Dedieu, déjà
championne du monde aux Mondiaux de Barcelone en 2003
et à ceux de Montréal en 2005, qui a offert à la France sa pre-
mière Marseillaise dans l'hémisphère sud. L'Aixoise a relevé le
pari qu'elle s'était fixé : coiffer une troisième couronne mon-
diale. À l'issue d'un programme brillamment interprété sur le
thème de la Callas, la synchro la plus titrée tire sa révérence
sur la plus haute marche du podium. C'est une grande cham-
pionne qui s'en va, mais surtout une grande dame de notre
sport qui a toujours su élever son niveau d'exigence à la hau-
teur de ses ambitions.
Historique aussi est l'entrée de la France dans le top 5 de la
planète natation, et plus spécifiquement au troisième rang de
des épreuves de natation course. Depuis les Jeux Olympiques
d'Athènes en 2004, nos nageurs ne cessent de s'illustrer sur
tous les continents, dans toutes les conditions : championnats
du monde de Montréal en 2005, Euros de Budapest en 2006
puis Mondiaux de Melbourne cette année, le théâtre de leurs
exploits ne cesse de s'élargir. Bientôt, il pourrait même s'éten-
dre jusqu'en Chine, plus précisément à Pékin où se tiendront
les prochains Jeux Olympiques en 2008.
Dans dix-sept mois maintenant, nos champions tenteront
d'écrire un nouveau chapitre dans le livre de leurs brillantes
prouesses. Pour l'heure, seule la plongeuse Claire Febvay est
qualifiée en individuel pour les Jeux Olympiques, mais, j'en
suis persuadé, ils seront nombreux à la rejoindre dans l'Empire
du Milieu pour vivre la plus belle aventure sportive de notre
temps. 

Le président,
Francis Luyce
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Mondiaux  de  Melbourne
Retour sur deux semaines de compéti-
tion qui ont vu la France entrer pour
la première fois dans le top 5 mondial
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BBrèvrèvesesOffre  emploi
La commune de Levens (Alpes Maritimes)
recrute pour sa piscine municipale trois maî-
tres nageurs à temps complet pour les mois
de juillet et août 2007. Rémunération : envi-
ron 1500 euros net mensuel. Contacter la
Mairie de Levens, 5 place de la République,
06670 Levens. Tél. : 04.93.91.61.16.

Virginie  Dedieu  décorée
Le 11 avril dernier, Virginie Dedieu, triple
championne du monde de l’épreuve du
solo de natation synchronisée, a été décorée
de la Légion d’Honneur. C’est le ministre
des Sports Jean-François Lamour qui a
récompensé l’Aixoise, retraitée des bassins
à l’issue des derniers championnats du
monde de Melbourne.

Carnet  rose  pour  une  tricolore
Depuis le samedi 24 février, la famille
de la natation française s'est agrandie.
Solenne Figuès a donné naissance à une
petite Chloé, à Nouméa, où s'est installée
l'ancienne championne du monde
du 200 m nage libre avec son mari.
Natation Magazine adresse ses félicitations
aux heureux parents.

Sébastien  Rouault  :  “Number  one”
Sébastien Rouault, qui évolue au sein de
l'Université d'Athens en Géorgie, a été dési-
gné nageur de l'année de la conférence sud-
est par les entraîneurs du championnat
NCAA. Avant les finales universitaires
(début mars), où il a pris la troisième place
du 1650 yards nage libre, le nageur de
Saint-Germain-en-Laye était invaincu sur
500, 1000, 1650 yards nage libre et sur
400 yards quatre nages, lors des duels entre
les Georgia Dogs et les autres universités.

Water-ppolo  :  jolies  Bleues  !
En stage à Budapest (Hongrie), fin février,
les Bleues ont parfaitement négocié leur
préparation face à des adversaires relevées.
Lors des deux tests matchs organisés,
l'équipe de France féminine a dominé
la Hongrie moins de 20 ans (12 à 6) et
l'équipe locale de Dunaujvaros, multiple
championne de Hongrie (11 à 9). Des résul-
tats qui confirment les progrès de la jeune
garde tricolore en vue des championnats
d'Europe B en juin prochain.

Le  CN  Senlis  en  deuil  
Au-delà du résultat, la rencontre de water-
polo opposant Tourcoing à Senlis s'est sol-
dée par un drame. Le jeune poloïste senli-
sien de 24 ans, Lajos Kiss, est décédé d'un
malaise vasculaire sur le parking de la pis-
cine nordiste. “Il s'est effondré d'un seul
coup au moment de mettre son sac dans la
voiture”, a déclaré Franklin Lepage, prési-
dent du Cercle des nageurs de Senlis,
“C'était l'un de nos meilleurs éléments.
Nous sommes complètement abattus”.
D'origine hongroise, le numéro 10 de
l'équipe picarde était arrivé en France il y a
trois ans et menait des études d'animateur
sportif. Natation Magazine s'associe au club
et à la famille de Lajos Kiss dans ces
moments difficiles et leur présente ses plus
sincères condoléances.
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L’Open britannique à Manchester (26 mars
au 1er avril) a souri à la sélection française

A’ qui a décroché vingt-sept médailles dont
quatorze en or. Hanna Lorgeril-Shcherba s’im-
pose sur 50 et 100 m nage libre (25’’67 et
56’’15). Sur 200 m dos, Alexianne Castel signe
2’14’’20, sa meilleure performance person-
nelle, synonyme d'or et confirme sa bonne
forme du moment en empochant la médaille
d'argent du 100 m dos. Deuxième sur 200 m
dos (2’17’’46), Ophélie -Cyriell Etienne réalise
le doublé en argent puisqu'elle prend aussi la
seconde place du 200 m nage libre. Benjamin
Stasiulis (photo) rafle par trois fois la mise en
dos : 25’’94 sur 50 m, 55’’62 sur 100 m et
1’58’’81 sur 200 m. Camille Lacourt termine,
quant à lui, deuxième du 50 m dos et Pierre
Roger troisième du 100 m dos. Le Mulhousien
Julien Nicolardot s'octroie, pour sa part, l'ar-
gent du 100 m brasse en 1’03’’28 (record per-

sonnel) et l'or du 200 m brasse en 2’14’’85.
Les Français étaient à l'honneur en brasse puis-
que Coralie Dobral ramène la médaille d'or
du 200 m (2’29’’16). Première place sur le
podium également pour Anthony Pannier sur
1500 m nage libre (15’23’’98), ainsi que pour
Coralie Balmy sur 200 et 400 m nage libre
(2’00’’24 et 4’11’’34). Clément Lefert termine
victorieux sur 100 m papillon (54’’23). La
France réalise le doublé sur 100 m nage libre
avec la médaille d'or de Kevin Trannoy
(50’’33) et l'argent de Matthieu Madelaine
(51’’05). L'un des vétérans de cette équipe de
France version espoir, David Maître, a rem-
porté le 50 m nage libre (22’’59). Par ailleurs,
c'était la première fois que des nageurs trico-
lores découvraient la formule des finales le
matin,  et cela ne les a pas déstabilisés. De bon
augure pour les Jeux Olympiques de Pékin en
2008.

Récolte  dorée  à  l’Open  Récolte  dorée  à  l’Open  britabritanniquennique
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Mondiaux  2007  :  tradition  oblige
A l'instar de Lisbeth Lenton, Alain Bernard
ne s'est pas endormi sur ses lauriers après les
championnats du monde de Melbourne.
De passage en Nouvelle-Calédonie avec une
partie de l'équipe de France, l'Antibois a
participé au XVe meeting international du
sprint Quantas. L’occasion pour lui d’amélio-
rer le record de France du 100 m nage libre
en bassin de 25 mètres en 46’’79, soit
8 centièmes de mieux que l'ancienne mar-
que nationale de Frédérick  Bousquet.

Deux  ans  pour  Ivanenko
La Russe Anastasiya Ivanenko,  provisoire-
ment suspendue pour les Mondiaux de
Melbourne après un contrôle positif au
Furosemide, un agent masquant, le 23 jan-
vier 2007, a écopé fin mars d’une suspen-
sion définitive de deux ans. Considérée
comme l’un des plus grands espoirs de la
natation russe féminine, Ivanenko, 18 ans,
est la championne du monde en titre du
800 m nage libre en petit bassin.

Des  Euros  avancés
Les Championnats d’Europe 2008
d'Eindhoven (Pays-Bas) ont été avancés de
deux semaines. Ils se tiendront finalement
du 18 au 24 mars et non du 31 mars au
6 avril. La Fina souhaite, en effet, espacer
la fin de cette compétition et le début des
Mondiaux en petit bassin, organisés du 9
au 13 avril 2008, à Manchester (Angleterre). 

Tian  Liang  pardonnée
À 28 ans, la double championne olympique
de haut-vol pourrait réintégrer l'équipe
nationale chinoise dans la perspective des
Jeux de Pékin. Tian Liang avait été écartée
après les J.O. d'Athènes pour avoir refusé
de s'entraîner et profité de sa notoriété
pour gagner de l'argent via des contrats
publicitaires. “Le pays a dépensé beaucoup
d'argent dans la formation de champions
olympiques tels que Tian. Personne n'a le
droit d'évincer un bon athlète”, souligne le
groupe de législateurs qui a soumis son
retour devant le parlement chinois. 

Oussama  Mellouli  dans  l’histoire
Le Tunisien Oussama Mellouli, qui s’entraîne
à l’Université de Los Angeles (Etats-Unis),
mais qui reste licencié au CS Clichy 92, est
devenu le premier athlète tunisien à rem-
porter une médaille d'or aux championnats
du monde de natation. Le colosse nord-afri-
cain s’est adjugé le 800 m libre, après avoir
décroché une somptueuse médaille d'argent
sur 400 m libre.

Les  Australiens  répondent  présent  !
En dépit de prix prohibitifs, le public austra-
lien, grand amateur de joutes aquatiques,
s’est déplacé en masse pour assister aux
affrontements des championnats du monde
de Melbourne. Au total, ils sont plus de
215 000, un record pour l’événement,
à s’être déplacés au Rod Laver Arena, pour
suivre la natation synchronisée puis la nata-
tion course, à l’Aquatic Center, où se dispu-
taient les épreuves de water-polo et de
plongeon, et à Saint-Kilda Beach pour
encourager les nageurs d’eau libre.
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Lisbeth  Lenton  ne  s'arrête  jamais  !Lisbeth  Lenton  ne  s'arrête  jamais  !

Quelques jours seulement après la clôture des championnats du monde
de Melbourne, l'Australienne Lisbeth Lenton a établi, à Sydney, un nou-

veau record du monde du 100 m nage libre en 52’’99. La quintu-
ple championne du monde (50, 100 m nage libre,

100 m papillon, 4x100 m nage libre et 4x100 m
4 nages) a effacé l'ancienne marque de
l'Allemande Britta Steffen (53’’30), réalisée
en août 2006 à l’occasion des championnats
d’Europe de Budapest. La sprinteuse de l’hé-
misphère sud franchit la barre symbolique des

53 secondes dans des conditions pour le moins parti-
culière puisqu’elle nageait face à Michael Phelps en
relais mixte lors du traditionnel “Duel in the pool”
entre l'Australie et les États-Unis organisé après chaque
grand championnat. “J'étais juste venue pour prendre
du plaisir et évoluer contre le meilleur nageur du
monde”, a-t-elle expliqué. Lisbeth Lenton a pris le pre-
mier relais, ce qui signifie que son record devrait logi-
quement être homologué. Toutefois, à l’heure où nous
écrivons ces lignes, la Fina ne s’est pas encore pronon-
cée, étant donné la nature particulière de l'épreuve. 

Le 4 avril dernier, en présence de tous les
partenaires du projet, l’acte de nais-

sance du centre aquatique d’Aubervilliers a
été couché sur papier. Le ministre des
Sports, Jean-François Lamour, a confirmé
que le processus était cette fois bel et bien
enclenché. A deux pas du stade de France,
sur 4,5 hectares, quatre bassins permanents
sortiront de terre d’ici 2011 pour une fac-
ture totale de 67 millions d’euros
(14,94 millions d’euros de l’Etat, 14,07 mil-
lions d’euros de la région et la ville de
Paris, 13 millions d’euros de la Plaine
Commune, 5,25 millions d’euros du
département et 3,93 millions d’euros de la
Fédération Française de Natation). “Le
centre nautique correspond aux installa-

tions prévues initialement dans le cadre
des Jeux Olympiques de Paris en 2012,
précise Francis Luyce, président de la FFN.
Il y aura donc deux bassins de 50 mètres,
une fosse à plongeon et une capacité de
15000 places. Le centre nautique héber-
gera également le siège social de la
Fédération française.” Privée d’étape de
coupe du Monde depuis 2003, la France
redeviendrait donc un candidat potentiel
pour l’organisation de grands champion-
nats internationaux. La Fédération est
d’ores est déjà candidate à l’organisation
des Euros de 2012 ainsi que des champion-
nats du monde de 2015.  

Signature  capitale  Signature  capitale  
pour  le  centre  aquatipour  le  centre  aquatiqueque d’Aubervilliersd’Aubervilliers
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Water-ppolo  :  Euro  B  dames
La Ligue Européenne de Natation a procédé
au tirage au sort des prochains champion-
nats d'Europe B qui se dérouleront du 17
au 24 juin 2007 à Prague (République
tchèque). Groupe A : République tchèque,
Ukraine, Bulgarie, Portugal et Suisse.
Groupe B : France, Grande-Bretagne,
Slovaquie et Turquie. En 2004, à Nancy,
lors de la dernière édition, l'équipe de
France avait remporté cette compétition. 

“Pin-uup  girl” australienne
Le Herald Sun, tabloïd australien basé à
Melbourne, a surnommé Laure Manaudou,
sportive préférée des Français,
la “pin-up girl”. Plus encore
que ses performances dans le
Rod Laver Arena, où se dispu-
taient les XIIe championnats du
monde, le quotidien australien retient
la plastique de Laure Manaudou
et s’intéresse de près aux signes qu’elle
a pris l’habitude d’adresser à son
amoureux, l’Italien Lucas Marin.

Mondiaux  juniors  2008
Après Rio de Janeiro (Brésil) en 2006,
c’est la ville mexicaine de Monterrey qui
accueillera les prochains championnats du
monde juniors. La compétition se tiendra
du 11 au 16 juillet prochain et accueillera
les meilleurs espoirs de la planète.
L’occasion pour ces derniers de se faire un
nom, à l’instar d’Ophélie-Cyriell Etienne,
de Camille Muffat ou d’Aurélie Muller
qui s’étaient illustrées l’an passé.

C’est un petit exploit qu'ont
réalisé les joueurs croates

dans le tournoi de water-polo des
derniers championnats du monde.
Surclassant les Serbes, tenants du
titre, en demi-finale, l'équipe au
damier rouge et blanc a dominé
en finale l’armada hongroise 9-8,
au terme de deux prolongations.
La Croatie remporte donc son
premier titre international, elle
qui n'était jamais montée sur un
podium mondial et  qui
n’avait jamais remporté

le moin-
dre de ses

duels face aux
Hongrois lors

de leurs précéden-
tes tentatives. Dans le

match pour la troi-
sième place, l'Espagne a
décroché la médaille de
bronze en battant la

Serbie 18-17 après
la séance de tirs

au but. Chez les dames, les États-Unis et
l'Australie se sont de nouveau défiés en
finale d'une compétition internationale
après les Jeux Olympiques de Sydney en
2000 et ceux d'Athènes en 2004. Les
Américaines ont récupéré leur titre, aban-
donné aux Hongroises lors des Mondiaux
de Montréal en 2005, en devançant les
Australiennes d'un but (6-5). Pour la
médaille de bronze la Russie a battu la
Hongrie 9-8.

Les résultats page 49.

Water-ppolo,Water-ppolo,
Surprise  et  coSurprise  et  confirmnfirmation  à  Melbournation  à  Melbournee
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Avalanche  de  records  à  Melbourne
En Australie, les nageurs tricolores ont affolé
les chronos. Laure Manaudou s’est ainsi
emparée du record du monde du 200 m
nage libre en 1’55’’52. La sportive préférée
des Français rafraîchit aussi les marques
européennes des 100 m dos en 59’’87 et
800 m nage libre en 8’18’’80. Sur le plan
national, quinze records de France sont pas-
sés de vie à trépas. Avec une seule référence
améliorée sur 4x100 m nage libre, les gar-
çons se sont montrés moins gourmands,
à l’inverse des filles de l’équipe de France
qui  améliorent les chronos des 100 m
brasse, 100 m dos, 200 m nage libre, 50 m
papillon, 200 m papillon, 4x200 m nage
libre, 200 m dos et 800m nage libre.
Enfin, on notera que les Français ont
participé à seize finales mondiales.

VDH  séduit  l'ennemi...
Pieter Van den Hoogenband a proposé au
jeune australien Eamon Sullivan de venir
s'entraîner avec lui à Eindhoven après les
Mondiaux de Melbourne. “Ce serait appré-
ciable de s'entraîner avec un adversaire à
l'aube d'une grande carrière,” a déclaré le
double champion olympique du 100 m
nage libre qui a sans doute conscience que
l'espoir “Aussie” peut l'empêcher de devenir
le premier homme à remporter l’épreuve
reine lors de trois olympiades successives.
Une proposition qui ne restera, sans doute,
pas lettre morte puisque l'entraîneur de
Sullivan a confié aux médias australiens
que la jeune pousse de la natation avait
tout intérêt à collaborer avec VDH avant
les Jeux Olympiques de Pékin. 

Plongeuse  sans  frontière
Qui a dit que le sport n'a pas de frontière ?
Peut-être bien Irina Lashko. Médaillée d'ar-
gent olympique sous les couleurs russes dans
les années 90, puis médaillée olympique de
bronze et championne du Commonwealth
pour l'Australie au début de la décennie, la
plongeuse s'est offert une troisième carrière
à Melbourne sous les couleurs… de la
Russie ! L'athlète, âgée de 33 ans, qui fut la
première Australienne à remporter un titre
mondial dans sa discipline a expliqué ce
revirement du fait d'une mauvaise intégra-
tion dans son pays d'adoption. La plongeuse
ambitionne désormais de se rendre à Pékin
l'année prochaine.
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1ER MAI
6e Championnats de France du 5 km
indoor (bassin de 50 m), à Vittel (Vosges)

1ER-22  MAI
Championnats de France seniors N2 et
finale évaluation jeunes, à Sète (Hérault)

3-66  MAI
53es Championnats de France open N1,
à Sète (Hérault)

10-113  MAI
Grand Prix Fina, à Fort Lauderdale (USA)

TQCE jeunes - garçons 1989 (FRA, SLO,
GBR, AUT, POR, SWE), à Kranj (Slovénie)

11-113  MAI
Etapes 5 et 6 de la Coupe de France 2007,
à Amiens et Montpellier

Championnats de France minimes N2,
à Soissons (Aisne)

16-220  MAI
Tournoi international féminin (FRA, NED,
ESP, RUS, CAN), à Kirishi (Russie)

18-119  MAI
Trophée Lucien-Zins des benjamins,
à Chalon-sur-Saône (Saône-et-Loire)

24-227  MAI
Championnats de France juniors N1 open,
à Toulouse (Haute-Garonne)

25-227  MAI
Championnats de France juniors “open”,
à Mennecy

30  MAI-22  JUIN
Coupe d'Europe, à Rome (Italie)

1-33  JUIN
Championnats de Nationale 3,
lieu à désigner selon les interrégions

3  JUIN
Etape 4 de la coupe de France 2007
(épreuve qualificative aux Euros juniors),
à Ambarès (Gironde)

Natation  course

Eau  libre

Plongeon

Natation  synchronisée

Water-ppolo

Pékin  et  c'est  fini  ?Pékin  et  c'est  fini  ?

S elon les médias aus-
traliens, Jodie Henry

et Leisel Jones (photo)
pourraient toutes les
deux interrompre leurs
carrières sportives après
les Jeux Olympiques de
Pékin. “Cela fera huit
ans que Jodie évolue au
plus haut niveau et il
n’y a pas beaucoup de
nageurs qui possèdent son palmarès, a déclaré
l'entraîneur de la sprinteuse australienne de
24 ans. Si elle décide d’arrêter après Pékin,
je pense qu’elle en aura le droit.” De son coté,
la brasseuse de 22 ans, qui comme Thorpe
a intégré l'équipe “Aussie” à 14 ans, réfléchit
à son avenir post-olympique. “A Pékin, je
vivrai mes troisièmes J.O. et je ne sais pas ce
qui m’attend dans l’avenir,” a fait remarquer
Leisel Jones. “Quatre Jeux Olympiques, cela
semble juste incroyable et cela serait simple-
ment étonnant de se rendre à Londres en
2012. Ce n'est pas impossible, mais c’est
quelque chose de trop loin pour y penser
pour l’instant.”
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De  grands  noms  à  l’Open  de  Paris
Au cours de la conférence de presse des
Français en clôture des championnats du
monde de Melbourne, Francis Luyce a tenu
à faire savoir que l’Open de Natation de
Paris accueillerait de grands noms de la
natation mondiale. “L’Allemagne, l’Italie et
la Russie nous ont assuré de leur présence,
a annoncé le président de la Fédération
Française de Natation. Nous avons égale-
ment invité deux nageurs américains et deux
nageurs australiens : Michael Phelps, Natalie
Coughlin, Leisel Jones et Lisbeth Lenton.”
Quatre champions du monde qui pourraient
donc venir illuminer la compétition
parisienne du 2 au 5 août prochain.

Couverture  médiatique  record
Au total, trente-quatre journalistes français
ont fait le déplacement en Australie pour
suivre les aventures de Laure Manaudou et
de ses partenaires de l’équipe de France de
natation course. “C’est un record, du jamais
vu dans l’histoire de la natation française,
signale le président Francis Luyce. Cela
démontre si besoin est l’aura dont jouit
notre discipline.”

Laure  Manaudou  sous  les  4  minutes
sur  400  m  nage  libre  ?
La nageuse Française Laure Manaudou
a déclaré au journal L'Equipe qu'elle ne
prendrait pas sa retraite avant d'avoir nagé
sous les 4 minutes sur 400 m libre en grand
bassin. Depuis les championnats d’Europe,
la championne olympique du 400 m nage
libre détient la référence mondiale en
4’02’’13. En revanche, la nageuse de
Philippe Lucas estime qu’elle ne pourra
certainement plus battre son record du
monde du 200 m nage libre en 1’55’’52.
“La concurrence est telle que j’aurai du
mal à rivaliser dans les années qui viennent,
alors que sur 400 m je sais que je descendrai
sous les quatre minutes.”

La  bible  du  water-ppoloLa  bible  du  water-ppoloBD  aquatiqueBD  aquatique

À  DÉCOUVRIR  ENTRE  DEUX  LONGUEURS...À  DÉCOUVRIR  ENTRE  DEUX  LONGUEURS...

Plongez dans l'ambiance survoltée
de cette bande de maîtres nageurs

peu ordinaires avec la nouvelle BD de
Frédéric Brrémaus et Mathieu Reynès.
Avec cette série, vous apprendrez que
tous les MNS ne sont pas des dra-
gueurs comme Pascal… Il y a aussi
Julie la jeune chef autoritaire, Brenda
la bimbo siliconée, Pitou le vieux bris-
card et Régis le stagiaire maladroit. A
la mer ou au bord de la piscine, une
seule règle fait la loi…rigoler ! 

Les maîtres nageurs, Tome 1 : Comme
un poisson dans l'eau. Edition
Bamboo, 9,45 € , 48 pages. 

Avec leur ouvrage, Water-
polo : De la découverte

à l'entraînement – 200 exer-
cices Philippe Viol et un col-
lectif de cadres techniques de
water-polo ont reçu le prix
Marie-Thérèse Eyquem par
l'Association des Ecrivains
Sportifs qui récompense la
pédagogie sportive. 
Véritable bible du joueur
débutant avec ces exercices,
leur ouvrage est accompagné
d'un DVD qui permet d'accé-
der à plus de 100 clips vidéo
et des extraits de matchs.

Michael  Phelps  :  VRP  de  la  natMichael  Phelps  :  VRP  de  la  natationation

Alors qu'il se considère comme “relativement anonyme” aux Etats-Unis, Michael
Phelps voudrait “changer l'image de la natation. Je pense que les gens doivent

avoir un regard différent sur notre sport. Nous voulons voir toujours plus de pas-
sionnés dans les tribunes.” L'Américain souhaiterait que son pays s'inspire de
l'Australie et de sa culture aquatique. “C'est incroyable de nager dans un lieu capable
d'accueillir 17 ou 18 000 personnes qui sont tous des fans passionnés de natation,
précise le septuple champion du monde à Melbourne. Chacun d'eux est capable
de reconnaître les grands noms de ce sport dans la rue. On ne connaît pas ça aux
États-Unis, et c'est à cela que nous aimerions arriver.” Pour atteindre cette reconnais-
sance, Michael Phelps ne voit qu'un seul moyen : écraser la concurrence dans les
bassins et c’est bien parti après des Mondiaux 2007 plus que réussi pour l’Américain.
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Une info, une annonce,
des questions
ou des remarques ?
Faites-en nous part sur
natmag@ffnatation.fr

Stages  estivaux  pour  les  Maîtres  
Des stages masters de natation sont organi-
sés du 29 juillet au 4 août 2007 à Briançon.
Pour perfectionner sa technique ou simple-
ment bénéficier d'un programme adapté à
ses aspirations, deux séances d'entraînements
sont proposées quotidiennement dans un
bassin découvert de 25 mètres. À l'accès
au sauna et aux activités annexes telles que
l'équitation, le rafting ou encore le tennis
s'ajoute une ambiance sportive, conviviale
et détendue. Tout est prévu pour que les
stagiaires passent de bons moments : de
l'hébergement, dans le centre international
de préparation physique en altitude (Cippa)
situé à proximité de la piscine, à la restaura-
tion adaptée aux besoins des sportifs. Tarif
en pension complète 620 € la semaine,
en demi-pension 560 €. Renseignements
et réservations au 04.90.58.30.18.

Des  J.O.  juniors  ?  
En visite en France, Jacques Rogge
a développé l'idée de Jeux Olympiques
pour les moins de 18 ans. Dans un
entretien au quotidien L'Équipe, le pré-
sident du Comité international olympi-
que a précisé que la majorité des fédé-
rations sportives ne seraient pas oppo-

sées à cette idée et qu'une étude de faisa-
bilité était en cours. L'ensemble des sports

y serait représenté sans pour autant attein-
dre le même nombre d'épreuves que lors
des traditionnels J.O., cette compétition
serait alors réservée aux athlètes âgés
de 14 à 18 ans.  

On  ne  plaisante  pas  avec  la  sécurité  !  
Le comité d'organisation des Jeux
Olympiques de Pékin l'a bien compris et
c'est pourquoi 90 000 policiers seront réqui-
sitionnés en plus des milliers de vigiles
volontaires afin d'assurer la protection des
athlètes et des civils pendant les J.O. Si le
dispositif a été renforcé, les organisateurs
assurent que la capitale chinoise dépensera
moins que la Grèce qui détient le record de
l'histoire des Jeux avec 1,3 milliards d'euros
alloués à la sécurité. 

My  taylor  is  rich  !  
Selon la municipalité de la capitale chinoise,
les policiers de Pékin sont dans l'obligation
de se mettre à la langue de Shakespeare
pour être en mesure de répondre aux futurs
messages d'urgence qui pourraient être lan-
cés lors des prochains Jeux Olympiques de
2008. Pour cela, le centre d'appels d'ur-
gence, dont le numéro est le 110, a recruté
des enseignants étrangers pour intensifier
la formation linguistique. 

Inge  de  Bruijn

Inge de Bruijn, qui n'a pas participé à
une compétition majeure depuis les

Jeux Olympiques d'Athènes en 2004,
a annoncé sa retraite sportive.
“J'ai 33 ans, l'âge d'une grand-
mère pour une nageuse, a
déclaré la Néerlandaise.
Ma carrière est finie.”
La nageuse “Oranje” a
remporté huit médail-
les olympiques dont
quatre titres sur
50 m nage libre
(2000, 2004),
100 m nage libre
et 100 m papillon
(2004).

Fernando  Scherer

Le Brésilien, élu par la Fina meilleur
nageur du monde en 1998, aurait

voulu participer aux Jeux Pan-Américain
de Rio de Janero (fin juillet 2007) mais
les blessures ont eu raison de sa patience.
C'est donc depuis Sao Paulo que
Fernando Scherer a annoncé son retrait
des bassins. A 32 ans, l'un des plus grand
nageurs brésiliens de tous les temps clôt
une superbe carrière ornée de 17 médail-
les aux “Pan” et de deux médailles de

bronze aux J.O. (50 m nage
libre à Atlanta en 1996 et
4x100 m nage libre
à Sydney en 2000).

Ils  ont  décidé  d’arrêter  cette  année...Ils  ont  décidé  d’arrêter  cette  année...

Médailles  Médailles  
de  collectionde  collection
pour  les  J.O.pour  les  J.O.

Adix-sept mois de l'ou-
verture officielle de la

compétition, les médailles
des Jeux Olympiques de

Pékin ont été dévoilées. Créée
dans un style typiquement chi-

nois avec le crochet s'inspirant de
l'art traditionnel, chaque médaille aura
la particularité d'être unique.
Effectivement, si l'avers de la
médaille représente le
dessin imposé par le
Comité international
olympique, la
déesse ailée de la
victoire Nikè, le
revers est
quant à lui
incrusté d'un
disque de jade
qui rend cha-
que récom-
pense exception-
nelle.

Ph. Abaca

P
h.

 A
ba

ca

Sept  synchroSept  synchro
à  Dohaà  Doha

Début mars, une partie de
l'équipe d'Angers de

natation synchronisée s'est
faite la belle 48 heures au
Qatar. Invité par une agence
de production pour le
compte d'un joaillier, le club
du Maine-et-Loire s'est envolé
pour Doha afin de présenter
deux petits ballets sur le
thème de l'été lors d'une soi-
rée privée. Avec hôtel
luxueux et paysages de rêve,
même si le séjour fut court,
nul doute que les sept nageu-
ses angevines ont apprécié...



MELBOURNE  2007MELBOURNE  2007

Melbourne 2007 :
DES BLEUS AU BEAU FIXE

La  tête  à  l'envers,  mais  la  nage  à  l'endroit.  Les  athlètes  de  l'équipe  de  France  ont  su  garder  le
nord  dans  l'hémisphère  sud.  Les  Bleus  rentrent,  en  effet,  d'Australie  avec  sept  médailles  dans
leur  besace  :  l'or  pour  Virginie  Dedieu  (solo  libre)  et  Laure  Manaudou  (200  et  400  m  nage  libre),
l'argent  encore  pour  la  sportive  préférée  des  Français  (100  m  dos  et  800  m  nage  libre)  et  le
bronze  pour  les  relais  4x100  m  nage  libre  masculin  et  4x200  m  nage  libre  féminin.  Une  moisson
historique  qui  permet  à  la  natation  tricolore  d'entrer  pour  la  première  fois  dans  un  top  5  mondial
archi  dominé  par  les  Américains  de  Michael  Phelps  et  les  Australiens  de  Lisbeth  Lenton.  Une
récolte  pré-oolympique  qui  permet  surtout  aux  Français  d'aborder  l'ultime  ligne  droite  avant  les
Jeux  de  Pékin  dans  la  sérénité.  Retour  sur  deux  semaines  de  compétition  australe.
Tous  les  résultats  des  Mondiaux  de  Melbourne  page  49  (Ph. N. Gouhier/Abaca).
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Et  de  deux...  En  Australie,
le  sprinter  italien  Filippo
Magnini  s’est  adjugé  son
deuxième  titre  mondial
du  100  m  nage  libre  après
celui  arraché  à  Montréal
en  2005.  Une  manière
de  rappeler  que  sa  réussite
dans  l’épreuve  reine  de  la
natation  moderne  ne  doit
rien  au  hasard  ou  à  la
chance.  Le  Transalpin  est
bel  et  bien  un  grand  mon-
sieur  du  sprint  international.
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Si  le  titre  de  meilleure  nageuse  des  cham-
pionnats  du  monde  de  Melbourne  a  été
décerné  à  Laure  Manaudou,  la  prestation
de  Lisbeth  Lenton  dans  le  Rod  Laver  Arena
restera  dans  les  annales.  L’Australienne
empoche  devant  son  public  cinq  médailles
d’or  sur  50,  100  m  nage  libre,  100  m  papil-
lon,  4x100  m  nage  libre  et  4x100  m  4  nages.
Au  final,  l’Australie  se  classe  quatrième
nation  avec  22  médailles  dont  7  en  or.
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Manaudou
Couple

Née le 9 octobre 1986
A Villeurbanne (France)
Taille : 1,80 m
Poids : 62 kg
Club : Canet-en-Roussillon
Entraîneur: Philippe Lucas (depuis 2000)

Discipline préférée
Le 400 m nage libre reste sa distance de prédilection,
mais beaucoup de spécialistes estiment que Laure dispose
des qualités nécessaires pour devenir une grande dossiste.

Régime d’entraînement
En période de travail intensif, la grande brune de
Canet-en-Roussillon peut aligner jusqu’à 16 kms par jour.

Débuts internationaux
En 2003, lors des championnats du monde de Barcelone.

Palmarès international
Aux Jeux d’Athènes en 2004, Laure devient la première

nageuse tricolore championne olympique (400 m nage
libre). Elle empoche également l’argent du 800 m nage
libre et le bronze du 100 m dos. La sportive préférée
des Français détient également 3 titres de championne
du monde : 400 m nage libre (Montréal 2005 et Melbourne
2007) et 200 m nage libre (Melbourne 2007).

La révélation
En 2006, aux championnats de France de Tours, Laure
entre dans l’histoire en signant 4’03’’03 sur 400 m nage
libre, nouveau record du monde (ancien par Janet Evans
en 4’03’’82 le 22 septembre 1988).

La confirmation
Trois mois après les “France” de Tours, Laure Manaudou
soulève quatre médailles d’or aux Euros de Budapest
et rafraîchit sa marque mondiale du 400 m en 4’02’’13.

Hors de l’eau
Laure est la sportive préférée des Français. Depuis les Euros
2006, on la voit au bras du nageur italien Lucas Marin.

Laure  Manaudou
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& Phelps
impérial

Né le 30 juin 1985
A Baltimore (États-Unis)
Taille : 1,94 m
Poids : 89 kg
Club : Wolverine
Entraîneur: Bob Bowman (depuis 1997)

Disciplines préférées
200 et 400 m 4 nages. Depuis ses débuts à 11 ans avec coach
Bowman, Phelps pratique les quatre nages à l’entraînement.

Régime d’entraînement
Il nage à raison de quatre à cinq heures par jour et six ou
sept jours par semaine.

Débuts internationaux
En 2000, lors des Jeux Olympiques de Sydney.

Palmarès international
Aux Jeux d’Olympiques d’Athènes en 2004, Phelps a décro-
ché six médailles d’or (100, 200 m papillon, 200, 400 m

4 nages, 4x100 m 4 nages, 4x200 m nage libre) et deux bre-
loques de bronze (200 m et 4x100 m nage libre). Le Kid
de Baltimore détient également 11 titres de champion du
monde en individuel, glanés en quatre éditions (Fukuoka
2001, Barcelone 2003, Montréal 2005 et Melbourne 2007).

La révélation
En 2001, à Austin (Texas), Michael Phelps devient à 15 ans
le plus jeune nageur à battre un record du monde, celui
du 200 m papillon.

La confirmation
Aux championnats du monde 2007 de Melbourne, le phéno-
mène empoche sept titres. Il dépasse ainsi Ian Thorpe
et devient le nageur le plus titré dans un même mondial.

Hors de l’eau
En dehors des bassins, Michael Phelps est étudiant
en management du sport à l’université de Michigan.
Fan de jeux vidéos et de rap, il admire le basketteur
Michael Jordan et le papillonneur Pablo Morales.

Michael  Phelps
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Laure,  vous  voilà  de  nouveau  championne
du  monde  du  400  m  nage  libre.  Que  ressen-
tez-vvous  ?
Je suis heureuse, mais surtout soulagée…
C’est un mélange des deux. En arrivant en
Australie, il y avait une grosse attente autour
de moi. C’est pour cela d’ailleurs que je ne
me suis pas alignée le premier jour des
Mondiaux sur 200 m 4 nages. J’avais peur
d’y laisser des forces et de rater ma journée.
Je ne voulais pas trop en faire. Sur 400 m
nage libre, je suis partie vite pour casser la
course d’emblée et ne laisser aucune
chance à mes adversaires.

Cette  pression  dont  vous  parlez,  vient-eelle
du  fait  de  nager  en  Australie,  bastion  de  la
natation  mondiale  ?
Non pas du tout… C’était un rêve de nager
en Australie. D’ailleurs, j’aurais aimé signer
le record du monde du 400 m nage libre
devant le public australien. Cela aurait été
un beau cadeau, mais je leur ai finalement
offert celui du 200 m nage libre. Pour le
400 m nage libre, ça attendra les Jeux
Olympiques de Pékin.

D’où  vient  alors  la  pression  que  vous  avez
ressentie  à  Melbourne  ?
Elle ne vient pas des Français non
plus, mais principalement des
médias. Avec les journalistes
j’ai l’impression de ne pas
avoir droit à l’erreur. J’aime
gagner, lorsque je suis
deuxième je ne suis pas
contente. La passion du sport et
de la compétition est là, mais des
fois, je nage moins bien. Je ne
peux pas toujours être à fond.
Pendant certaines compéti-
tions, je sors de grosses
périodes de travail. Dans
ces cas-là, il n’est jamais
évident de signer de
grosses performances.

Laure,  pensez-vvous  pou-
voir  un  jour  améliorer  votre
record  du  monde  du  200  m
nage  libre  ?
Je ne pense pas que je pourrai
nager aussi vite à l’avenir. La
concurrence en nage libre est
telle que les chronos explosent.
Les filles sont de plus en plus
fortes, cela va être difficile de
les battre. En revanche, je suis
persuadée de pouvoir amélio-
rer mon record du monde du
400 m nage libre (4’02’13 aux
championnats d’Europe de
Budapest).

Qu’avez-vvous  ressenti  après  votre
extraordinaire  200  m  nage  libre  ?
Heureuse bien sûr, mais à ce moment je
sais aussi qu’il me reste le 800 m nage libre
à disputer, donc il ne faut pas se relâcher.
Mais c’est vraiment une belle victoire, d’au-
tant que la concurrence est très relevée.
Tout ça va me pousser à mieux travailler à
l’entraînement, pour ne plus souffrir à l’ave-
nir autant qu’à Melbourne. Sur le 1500 m
nage libre, j’ai eu mal et sur la fin du 200 m

nage libre
j’ai quand même calé un peu.

Quels  enseignements  tirez-
vous  des  Mondiaux  de
Melbourne  ?
En fait, il n’y a rien de spé-
cial… Il faut savoir nager

Deux médailles d’or (200 m et 400 m nage libre), deux médailles d’argent 
(800 m nage libre et 100 m dos), une breloque de bronze (4x200 m nage libre),
mais aussi un record du monde et deux marques européennes, Laure Manaudou
aura été la grande dame des championnats du monde de Melbourne. Pendant 
de l’Américain Michael Phelps dans la catégorie féminine, la nageuse de Philippe
Lucas fait désormais étalage d’une polyvalence exceptionnelle. Cette capacité 
à s’aligner et à jouer les podiums sur plusieurs distances lui permet d’occuper
aujourd’hui une place de choix dans le gotha de la natation internationale. 
Retour sur l’extraordinaire semaine de la sportive préférée des Français.

Laure Manaudou, double championne du monde

L’œil  de  Philippe  Lucas
“Un record du monde, deux records
d’Europe et huit records de France,
Laure a réalisé des championnats
extraordinaires. On n’a pas eu le
choix du programme, mais elle a su
s’adapter. Aujourd’hui Laure
devient très polyvalente, c’est la
marque des grands champions. J’ai
beaucoup aimé son 200 m nage
libre ainsi que son 800 m nage
libre sur lequel elle n’a rien lâché,
mais le plus important c’est sa vic-
toire sur 400 m nage libre. Il n’y a
rien de plus difficile que de conser-
ver un titre.”

“On me compare 
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vite le matin, mais de manière générale, je
savais comment j’allais nager. J’ai bien géré
mon 1500 m nage libre et j’ai sacrifié mon
50 m dos pour le 200 m nage libre. Je me
suis aussi rendue compte que les Mondiaux
ce ne sont pas les championnats d’Europe
ou les “France”, je ne peux pas évoluer tout
le temps au plus haut niveau.

A  l’issue  des  championnats  du  monde  en
Australie,  quelle  est  votre  plus  grosse
déception  ?
C’est Esther (Baron, son amie et parte-
naire d’entraînement à Canet-en-
Roussillon). Elle a eu une année très
dure, elle s’est beaucoup entraînée,
mais elle ne finit que quatrième du
200 m dos.

Aujourd’hui,  certains  n’hésitent
plus  à  vous  comparer

à  l’Américain  Michael
Phelps...  

On me compare sou-
vent à Phelps, mais

je n’ai pas fait
quatre records

du monde
aux cham-
pionnats de

Melbourne
comme

lui.

Phelps, c’est encore un autre monde. Je
pense que tous les sportifs rêvent d’attein-
dre son niveau de performance.

De  votre  côté,  que  vous  faut-iil  encore  amé-
liorer  pour  progresser  ?
Plein de choses ! Le temps de réaction par
exemple. Je pouvais gagner le 800 m nage
libre avec un bon temps de réaction. Il n’y a
pas de médailles sans travail. J’espère être
plus régulière à l’entraînement, mais ce
sera difficile.

Laure,  quelle  place  occupez-vvous  en  équipe
de  France.  Etes-vvous  écoutée  ou  observée
par  vos  camarades  du  groupe  national  ?
Ce n’est pas qu’on m’écoute… Je ne suis
pas capable de parler devant tout le monde.
Je pense qu’il y en a qui regardent comment
je procède, la manière dont je me prépare.
Je dois leur dire que je ne suis pas un exem-
ple : je ne fais pas tout pour réussir. J’ai dit
à Philippe (Lucas son entraîneur) : “Le jour
où je fais tout pour être première, ce sera
autre chose”. Je n’ai pas une vie de sportive
normale.

Recueilli  par  Adrien  Cadot  à  Melbourne

L’œil  de  Claude  Fauquet
“Ce qu’a réalisé Laure Manaudou
sur 400 m nage libre est exception-
nel, car beaucoup de monde l’at-
tendait sur sa course. Elle a été
capable de prendre les choses en
main en séries et de rappeler à ses
concurrentes en finale qu’elle était
la patronne. C’est la marque des
grands, des très grands ! Surtout
que la presse australienne n’a pas

été tendre avec elle. Les journa-
listes australiens se deman-

daient si Laure n’allait pas
faire comme Marie-José

Pérec : craquer et partir.
Elle a montré qu’elle était
là et qu’elle tenait. Laure

devient ainsi la première
Française trois fois cham-
pionne du monde. Avec
Roxana Maracineanu,
médaillée d’or à Perth en
1998 sur 200 m dos, et
Solenne Figues, cham-
pionne du monde 2005
du 200 m nage libre,
cela fait cinq couron-
nes mondiales pour
les filles. C’est
exceptionnel…”

souvent à Phelps”
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La  course  du  siècle. Aux Jeux Olympiques d'Athènes en 2004, beaucoup estimaient que
l'affrontement entre l'Australien Ian Thorpe, le Néerlandais Pieter Van den Hoogenband
et le jeune prodige américain Michael Phelps sur 200 m nage libre constituait la course du
siècle. Mais de course, il n'y en eut pas vraiment tant la suprématie de VDH était à l'époque
incontestable. En 2007, le Néerlandais de retour de blessure et l'Australien retraité n'ont pas
été en mesure de contrarier la quête de Michael Phelps. Le verdict est sans appel : médaille
d'or et record du monde en 1’43’’86 (ancien 1‘44’’06 par Ian Thorpe). “Je savais que Pieter
allait partir vite, note l'Américain. J'ai donc attaqué dès le premier 100 m pour être à sa hau-
teur ou devant lui et utiliser toute ma vitesse.”

La  puissance  du  collectif
américain. Un char d'assaut, voilà com-
ment l'on pourrait décrire la puissance
des relais américains. Après l'or arraché
le premier jour avec le relais 4x100 m
nage libre, nouvelle référence des
championnats en 3’12’’72, Michael
Phelps et ses compatriotes propulsent
le 4x200 m nage libre dans une autre
sphère chronométrique : record du
monde en 7’03’’24. Sans l'élimination
du 4x100 m 4 nages, en raison d'un
départ anticipé de Ian Crocker dans le
parcours de papillon, nul doute que le
Kid de Baltimore aurait réalisé le grand
chelem en relais et décroché, par la
même occasion, une huitième breloque
d'or historique. “C’est un peu déce-
vant, a-t-il simplement déclaré à l’issue
de la compétition. Mais tout ne peut
pas être parfait.”

NAT’COURSENAT’COURSE

C'est une prise de pouvoir,
un véritable putsch.
A Melbourne, dans le fief des
éternels rivaux australiens,
l'Américain Michael Phelps
a bel et bien apposé sa griffe
sur la natation mondiale :
sept médailles d'or (200 m
nage libre, 100, 200 m papil-
lon, 200, 400 m 4 nages,
4x100, 4x200 m nage libre)
et cinq records du monde
(200 m nage libre, 100 et
200 m papillon, 400 m
4 nages, 4x200 m nage libre).
Exceptionnel, extraordinaire,
fantastique, somptueux… Il faut
l'admettre, les superlatifs man-
quent au moment de décrire la
moisson du Kid de Baltimore
aux championnats du monde
de Melbourne. Pas d'hésitation
en revanche sur ce qu'a
accompli le phénomène de
Bob Bowman, qui s'entraîne
à l'Université de Michigan,
au cours de cette semaine his-
torique. Retour sur les sept
travaux de l'Hercule américain.
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Les sept travaux de 
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Peter  Vanderkaay,  Klete  Keller,
Ryan  Lochte  et  Michael  Phelps P
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Maître  ès polyvalence.
L'appétit vient en mangeant aurait pu lancer Michael
Phelps en conclusion de son orgie australienne.
L’insatiable Américain n’a en effet laissé que quelques
miettes à ses adversaires… Impérial sur 200 m 4 nages,
Phelps soulève l'or et améliore son record du monde
de la distance en couvrant l'une des épreuves les plus
exigeantes du plateau en 1’54’’98 (ancien record en
1’55’’84). Une référence mondiale qu'il rafraîchit pour
la sixième fois depuis 2003. Preuve de sa maîtrise absolue
de l'exercice 4 nages, l'Américain clôt ses championnats
du monde avec l'or du 400 m 4 nages, mais surtout
avec une dernière référence chronométrique
hallucinante : 4’06’’22, soit plus de deux secondes
de mieux que son précédent record en 4’08’’26.

L’envol  du  papillon.
Le papillon c'est son
terrain de jeu, sa nage
de prédilection. Rien
d'étonnant donc à
voir Michael Phelps
s'imposer sur 200 m
papillon et exploser
sa précédente marque
internationale de
1’53’’71 en signant
aux championnats du
monde de Melbourne
un chrono d'une autre
planète : 1’52’’09.
“C'est la première fois
que je franchis un
tel pas à ce niveau,
concède le phéno-
mène de Bob
Bowman. Je suis heu-
reux de battre à nou-
veau mes meilleurs
temps.” Sur 100 m
papillon, le Kid triom-
phe sur le fil face à
son rival et compa-
triote Ian Crocker :
50’’77 pour Phelps
contre 50’’82 pour
Crocker.
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Michael Phelps
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Esther  Baron  peut afficher
sa joie, la nageuse de Canet-
en-Roussillon a pris la qua-
trième place du 200 m dos
des championnats du monde
de Melbourne. Avec un
chrono de 2’09’’59, Esther
rafraîchit, par ailleurs, son
record de �rance (ancien
2’10’’05). “Les Euros c'est
beau, constate la championne
d’Europe en titre du 200 m
dos. Mais les championnats
du monde ce n'est pas du
tout le même niveau.
� uand on voit les 
Australiennes et les
Américaines... c'est un autre
monde.” En finale du 200 m
dos, l'Américaine Margaret
� oel�er s'est d’ailleurs impo-
sée dans un temps ébourif-
fant de 2’07’’16, à quelques
longueurs seulement du
record du monde de la
� ongroise Kris�tina Egers�egi
(2’06’’62), qui tient depuis
1991. “Je tire un bon bilan
de mes championnats, remar-
que “Momo”, comme la sur-
nomment ses partenaires de
l’équipe de �rance. J'ai appris
beaucoup de choses. C'est
une expérience qui doit me
permettre de franchir un
nouveau palier. J'ai envie
de recommencer, mais avec
un peu moins de stress.”
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� roisième au classement des médailles en natation course, la
� rance poursuit sa per� ée sur la scène internationale. Après les � eux
� l� mpiques d�Athènes, les Mondiaux de Montréal et les Euros de
Budapest, les championnats du monde de Melbourne confir-
ment la bonne santé de la natation tricolore. Bien que seule
� aure Manaudou ait été récompensée en individuel, les nageurs
de l�équipe de � rance ont affiché de belles promesses dans
la perspective des � eux � l� mpiques de Pé� in en 200� .

Pr��esses �leues���
Alain  Bernard  a eu beau tout ten-

ter, la chance n’était décidément pas
de son côté dans l’hémisphère sud.
Le sprinter antibois, neuvième des
50 et 100 m nage libre, échoue aux
portes de ses premières finales mon-
diales. “C’est une déception, note
l’élève de �enis Auguin. En séries
j'étais bien à chaque fois, mais j'ai

commis de petites fautes et dans
ces cas-là il est très difficile de

revenir. �ommage car il y
avait quelque chose à faire
dans ces finales.”
Ce quelque chose, il l’a
accompli avec ses copains
du 4x100 m nage libre,
médaillé de bron�e d’une
course haletante (lire par ail-
leurs).

Les  sourires  de  l’équipe  de  �rance. � ugues
�uboscq, Esther Baron, Laure Manaudou,
Nicolas Rostoucher, Julien Sicot et tous les
nageurs de l’équipe de natation course ont
hissé la �rance au troisième rang de la natation
mondiale. “Nous sommes dans le vrai, clame
�rancis Luyce, président de la ��N. La natation
fran�aise est entrée dans le top 5 mondial. Une
position jamais acquise jusqu’à présent (...)
Ces résultats nous laissent espérer de grandes
performances aux Jeux Olympiques de Pékin.”
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Le  bron�e  du  relais  4x100  m  nage  libre.
� uatre ans après la somptueuse médaille de
bron�e glanée en 2003 aux championnats du
monde de Barcelone, les relayeurs tricolores
�rédérick Bousquet, Julien Sicot et �abien � ilot
(photo ci-dessous) se sont à nouveau hissés
sur la troisième marche d’un podium mondial.
Une première pour l’Antibois Alain Bernard �
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�abien  � ilot,  �rédérick  Bousquet,  Julien  Sicot  et  Alain  Bernard
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Laure  Manaudou,  Aurore  Mongel,
Sophie  � uber  et  Alena  Popchanka  sur
le  podium  du  4x200  m  nage  libre.
A l’issue d’une course palpitante, rempor-
tée par les Américaines qui améliorent
le record du monde en 7’50’’09 (ancien
7’50’’82), les quatre �ran�aises décro-
chent le bron�e et réduisent la marque
nationale en 7’55’’96 (ancien record
7’56’’44). “On savoure, une médaille
de bron�e aux championnats du monde,
c'est vraiment un beau résultat”, l�che
dans un sourire Aurore Mongel.
La Mulhousienne de 24 ans, qui s’en-
traîne sous la houlette de Lionel � orter,
a également profité des Mondiaux en
Australie pour disputer sa première finale
internationale en individuel sur 200 m
papillon. “J’étais crispée, reconnaît
l’Alsacienne huitième à l’arrivée.
Physiquement, cela a vraiment été
difficile, mais cela reste une expérience
très enrichissante. “

Anne-SSophie  Le  Parantho�n  :  deux
records  de  �rance  sur  100  m  brasse.
La spécialiste féminine de la brasse en
équipe de �rance affiche depuis le début
de la saison une forme olympique.
�ans le Rod Laver Arena de Melbourne,
la doyenne de l'équipe de �rance, 30 ans,
a rafraîchi la référence nationale du
100 m brasse en séries (1’08’’78) avant
de récidiver en demi-finale (1’08’’68).
Rapide, mais pas encore asse� pour
entrer en finale. La Marseillaise, neu-
vième temps à seulement 19 centièmes de
la dernière qualifiée, échoue aux portes
du dernier carré. “Je ne suis pas dé�ue.
Le temps est bon, mais c'est vrai que dis-
puter la finale cela aurait été sympa,
admet Anne-Sophie Le Parantho�n.
En finale, les filles nagent en 1’06, c'est
quand même un autre niveau. J'espère
arriver un jour à couvrir la distance en
1’07. C'est envisageable, pourquoi pas
aux Jeux Olympiques de Pékin.”

Amaury  Leveaux,  la  confiance  indé-
boulonnable.  Médaillé de bron�e avec
le relais 4x100 m nage libre, sans avoir
néanmoins disputé la finale, finaliste avec
le 4x100 m 4 nages et demi-finaliste du
200 m nage libre, le Mulhousien est plei-
nement satisfait de ses championnats aus-
traliens. “Bien s�r, j'aurais aimé nager une
finale individuelle, admet sans détour
le géant alsacien, mais je suis satisfait.
Les temps sont bons, je suis serein.”
A y regarder de plus près, les chronos
australiens du Mulhousien, 1’48’’81 sur
200 m nage libre et 53’’21 sur 100 m
papillon, qui plus est au mois de mars
période traditionnellement dévolue au
travail de fond, sont plutôt alléchants.
“Je sais ce qu'il me reste à travailler.
Cette année, j'ai modifié mes méthodes
d'entraînement, en incluant notamment
davantage de préparation à sec. Je suis
persuadé que tout cela finira par payer.
C'est pour cela que je ne m'inquiète pas.”
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Malia  Metella  retrouve  le  sourire.
�epuis une blessure au thorax contractée
en novembre 2005, la nageuse de Jean-
Lionel Rey à l'Insep tardait à retrouver
la totalité de ses moyens. Cet été, aux
championnats d'Europe de Budapest la
�uyanaise était loin du compte, tant au
niveau de la forme que des résultats.
A l'exception d'une médaille de bron�e
glanée avec les filles du 4x100 m nage
libre, elle n'avait pas eu grand-chose
à se mettre sous la dent. En Australie,
la forme semble enfin de retour, et les
chronos suivent. �inaliste des 50 et
100 m nage libre, Malia Metella retrouve
le sourire au meilleur moment : “Je suis
contente car cela fait longtemps que je
n'avais pas nagé aussi vite. J'ai passé une
superbe semaine, je sens que �a va
mieux. Au fil des compétitions, je
retrouve mes sensations. Il me reste
quand même du travail, surtout que
les Jeux Olympiques vont arriver vite.”

Sophie  � uber  en  pleine  bourre...
A Melbourne, l’élève d’Olivier Antoine,
n’a pas ménagé ses efforts. La nageuse de
Sarreguemines a en effet franchi deux
barrières chronométriques : celle des 4’10
sur 400 m nage libre et celle des 8’30 sur
800 m nage libre. Un bond en avant
colossal agrémenté d’une finale mondiale
sur 800 m qui devrait permettre à l’étu-
diante en licence de biologie de préparer
les Jeux Olympiques dans les meilleures
conditions. “Avant je partageais mon
temps entre la natation et les études, rap-
pelle Sophie � uber. Maintenant, je suis
davantage impliquée dans mon sport.
�epuis le début de saison, j’ai augmenté
mon kilométrage, c’est bien que cela paie
rapidement. Cela montre que je suis sur
la bonne voie.” C’est le moins que l’on
puisse dire avec un 8’28’23 et une cin-
quième place mondiale sur 800 m nage
libre et un 4’09’’80 sur 400 m nage libre.

� ugues  �uboscq  dans  le  brouillard
austral...  Après des championnats
d’Europe de Budapest en demi-teinte
(6e du 100 m brasse), le � avrais, médaillé
olympique à Athènes en 2004 et
médaillé de bron�e aux Mondiaux de
2005, affirmait que “l’on ne l’y repren-
drait plus. Les Euros 2006 ont servi de
piq�res de rappel. En Australie j’ai envie
de bien faire les choses.” Un désir mal-
heureusement resté lettre morte, puisque
� ugues �uboscq est passé à la trappe du
100 m brasse, son épreuve de prédilec-
tion, dès les demi-finales. “Je suis extrê-
mement dé�u, reconnaît le Normand.
Je me sentais pourtant bien sur le plot
de départ, mais une fois dans l'eau
je n'avais pas d'appuis, plus de jambes.
�a n'avan�ait pas… Après Budapest,
c'est le deuxième rende�-vous internatio-
nal que je rate. Je ne comprends pas,
c'est une immense déception.”

Tous les résultats des �ran�ais page 49.
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Mongel,
l�e���rt c�llecti�

� a déception puis la �oie…
Aurore Mongel, dé� ue par
sa huitième et dernière place
en finale du 200 m papillon
des Mondiaux de Melbourne,
a retrouvé le sourire en arra-
chant dans la m� me soirée
un somptueux bron� e avec
ses copines du 4x200 m
nage libre.

“En relais, 
l’effort collectif 

me transcende.”
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Rouault,
le �l��e�tr�tter

� ébastien Rouault n�en finit décidemment plus de nous surprendre. Après sa participation aux
championnats universitaires américains début mars et une arrivée tardive en Australie, il a trouvé
les ressources nécessaires pour intégrer la finale mondiale du � 00 m nage libre. Il lui aura en
revanche manqué un peu de fraîcheur pour entrer dans le dernier carré du 1� 00 m nage libre.
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“Sur 800 m nage libre,
il m’a manqué 150 m

pour être sur le podium”
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Virginie Dedieu, triple championne du monde du solo

��ette ��is c�est �el 
A Melbourne, � irginie � edieu
a cl� t sa carrière sur un troi-
sième titre mondial. Après
Barcelone en 200� , Montréal
en 200� , la na�ade tricolore a
une nouvelle fois fait étalage
de son sens inné de l�interpré-
tation sur le thème de � a
Callas. En à peine cinq mois,
elle a annoncé son retour en
novembre 200� , l�Aixoise de
2�  ans a remporté le défi un
peu fou qu�elle s�était lancé.

P
ho

�o
� 

N
.G

ou
hi

er
/A

ba
bc

a

INTERVIE�INTERVIE�

Natationmagazine

�8 #93

et �ie� �i�i�
���������������������������������������������
�������������������������������������������
���������

����������������������������������������������������
����������������������������������������������
������������������������������������������������
������������������������������������������
������������������������������������������
����������������������������������������
�������������������������������������

����������������������������������������������
���������������������������������������������������
�����������������������������������������
�������������������������������������������
������������������������������������������
������������������������������������������
��������������������������������������
�����������������������������������������
�����������������������������������
���������������������������������������������
������������������������������������������
��������������������������������������������
������������������������������������������������
�����������������

���������������������������������������������
��������������������������������������������������
������������������������������(suite  page 30)

L’� il  du  coach
Charlotte Massardier, entraî-
neur de Virginie Dedieu en

équipe de France avec Pascale
Meyet, nous livre ses impressions
sur la troisième couronne de la
naïade française.

“Avant les préliminaires, j’étais
confiante, sereine. Je sentais depuis
quelques jours qu’elle montait en
puissance, comme avant chaque
rendez-vous capital. Son premier
solo de la compétition était très
positif, plein d’énergie, dynamique.
Les trois 10 qu’elle a récolté en
préliminaires sont rares, elle a su
séduire les juges et parfaitement
interpréter Maria Callas. La Russe
Natalia Ischenko était en revanche
trop figée et l’Espagnole Gemma
Mengual trop ibérique, trop atten-
due. Virginie a su une nouvelle fois
surprendre et étonner.”
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“Un  honneur  d’avoir  pu  nager  face  à  Virginie”
Natalia Ischenko, médaillée d’argent, et Gemma Mengual, médaillée
de bronze du solo libre, resteront comme les deux principales rivales
de Virginie Dedieu. La Russe et l’Espagnole ont accepté de revenir
sur la carrière de la Française ainsi que sur son troisième titre mondial.

Quel regard portez-vous sur la nouvelle victoire de Virginie Dedieu ?
Gemma Mengual : C’est évidemment exceptionnel. Natalia et Virginie sont
deux synchros de classe mondiale, j’ai été heureuse et flattée de les affronter.
Natalia Ischenko : Cela restera un honneur d’avoir pu nager face à Virginie.
Je la félicite pour sa médaille d’or, c’est incontestablement une grande dame
de la natation synchronisée mondiale.

Virginie tire sa révérence à Melbourne. Avec trois couronnes mondiales,
elle entre de plain pied dans l’histoire de la natation synchronisée.
Sa carrière est-elle source d’inspiration ?
G. M. : Il faut l’avouer, j’ai été très surprise par son retour. A Montréal, en 2005,
cela avait été difficile de la voir partir, maintenant j’attends avant de lui dire au
revoir. Peut-être va-t-elle décider de revenir encore une fois pour les prochains
Mondiaux de Rome en 2009 (rires)…
N. I. : Les compétitions avec Virginie ont toujours été particulièrement formatri-
ces. A chaque fois j’ai donné le meilleur de moi-même et les combats ont toujours
été passionnants.
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� n� ième du solo technique
des Mondiaux de Melbourne,
Apolline � re� fuss poursuit son
apprentissage du haut niveau
international. � a rempla� ante
de � irginie � edieu en équipe
de � rance, dont elle admire
le sens de l'interprétation,
mesure au�ourd�hui le chemin
qu�il lui reste à parcourir pour
re�oindre l�élite mondiale.

Dreyfuss,
technique e� appre�tissa�e

“J’apprends… Aujourd’hui, 
je mesure l’écart qui me
sépare des meilleures”
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Les ��r�ats de la 

� u vent, des vagues, 
des méduses et une tempéra-
ture avoisinant les 1� �  C, 
les championnats du monde
de Melbourne n�ont décidem-
ment pas épargné les nageurs
d�eau libre. � ifficile dans
ces conditions pour les trois
� ran� ais engagés de donner 
la pleine mesure de leur
talent. Et quand en plus la
maladie, l�inexpérience et des
changements dans les métho-
des d�entraînement se greffent
sur une météo capricieuse, 
le combat devient inégal.

EAUEAU LIBRELIBRE

Quand la météo 
met son grain de sable...
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L’Alsacienne Cathy Dietrich poursuit
son apprentissage du haut niveau.

“Nous espérions beaucoup
mieux de ces champion-

nats du monde”
Jean-Paul Narce (adjoint au DTN)
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� a  � � onnaise  Claire  � ebva�
a  décroché  à  Melbourne  
son  billet  pour  les  � .� .  
de  Pé� in.  Audre�   � abeau,  
éliminée  en  demi-ffinale,
devra  patienter    �usqu�à  la
coupe  d�Europe  200�   pour
eespérer  re�oindre  sa  compa-
triote.  Interview  croisée  des
deux  représentantes  du  plon-
geon  tricolore.
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Les  résultats  des  Mondiaux  page  49

L’� il  du  coach
Monique Meyer, adjointe au DTN en charge du plongeon et entraîneur

de Claire Febvay en équipe de France, nous livre ses impressions sur la
performance de la Lyonnaise aux championnats du monde de Melbourne.

“Je suis heureuse pour Claire. Heureuse qu’elle ait enfin retrouvé sa place dans
la hiérarchie mondiale. Aux Mondiaux de Barcelone en 2003, elle avait enlevé la
septième place du concours. Près de quatre ans plus tard, elle se hisse au sixième
rang, c’est fantastique. D’autant qu’elle dispose d’une bonne marge de progres-
sion. Après des préliminaires et des demi-finales en demi-teinte, elle s’est relâ-
chée en finale pour signer 324 points. Mais je pense qu’elle vaut aux alentours
de 370 unités. Je l’ai sentie sereine avant le concours et très bien physiquement.
Maintenant qu’elle est qualifiée pour les Jeux Olympiques, nous allons travailler
sa préparation des grandes échéances internationales. Techniquement elle est
dans le vrai, mais elle doit améliorer son approche des grands rendez-vous.”
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A 21 ans, � ouise � uillet découvre la � iga espagnole avec le C�  � abadell. � a �petite � rancesa�,
qui évoluait �usque là au sein de l�Union � aint-Bruno Bordeaux, signe son entrée dans le gratin
européen en étant � e meilleure buteuse de son club, leader du championnat, avec � �  buts. Un
tout autre niveau, une nouvelle langue, la deuxième pointe de l�équipe de � rance nous raconte
les premiers mois de son aventure catalane.
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“Je sens que j’ai progressé,
je vois vraiment la différence”
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Installée depuis le début
de saison en Espagne,
Louise Guillet (debout
au centre) retrouve avec
plaisir ses coéquipières
de l’équipe de France.  
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Laisse� parler

Par où débuter ?
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Une question de stratégie
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A quelques semaines 
des championnats de � rance
de natation s� nchronisée 
de � ète, toutes les équipes
sont sur le front pour présenter
les plus beaux ballets possi-
ble. � i au�ourd'hui l'heure
est aux a�ustements, il leur
a fallu passer par l'étape 
incontournable de la
création chorégraphique.
� uelle musique choisir �
Comment trouver un thème �
� uels mouvements adopter �
Réponse avec deux
spécialistes de l'exercice
qui fait l'essence m� me
de la natation s� nchronisée. 

Avec l’évolution de la natation synchronisée, les changements de formations sont
devenus un élément artistique à part entière. 

v�tre cr�ativit� �
NAT’S�NC� RONAT’S�NC� RO
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Le thème doit être pleinement exploité
à l’image de “l’Afrique” présenté par l’équipe
espagnole, lors des Mondiaux de Melbourne.
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Détails et originalité
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Les effets artistiques sont incontournables
pour que les juges et le public se souvien-
nent de la prestation de votre équipe. 
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Guillaume Néry, ancien recordman du monde d’apnée en poids constant

Explorateur des profonde
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Armé seulement d�une combinaison et d�une monopalme,
� uillaume � ér�  veut tou�ours aller plus loin à la découverte
des fonds marins. � 2�  ans, le � i� ois a décroché,
en septembre 200� , le record du monde d�apnée en poids
constant en plongeant à moins 10� mètres. Rencontre
avec un explorateur des profondeurs qui mesure parfaitement
les risques d�une discipline qui a récemment et malheureusement
emporté � o�c � eferme, porte drapeau de l�apnée no limit tricolore.

A 20 ans, il devient le
plus jeune recordman
du monde d'apnée en

poids constant

� �COUVERTE� �COUVERTE
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“Quand on descend, il faut se laisser aller.
Il faut laisser l'eau te détendre et sentir la

vitesse s'écouler contre tes joues”
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�uillaume Néry
Né le 11 juillet 1982, à Nice
Club : Centre International de Plongée
en Apnée (Nice)
2001 : Record de France en poids
constant -82 m (Nice)
2002 : Record du monde en poids
constant -87 m (Nice)
2003 : Vainqueur du “Freediver
International Open Classic” par équipe
2004 : Record de monde en poids
constant -96 m (La Réunion)
Septembre 2006 : Record de monde
en poids constant -109 m (Nice)
Décembre 2006 : 3e aux championnats
du monde par équipe (Egypte)
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��������������������������������������souligne
la président Françoise Flavigny. 
À l'instar des footballeurs français qui choi-
sirent comme devise “on vit ensemble, on

meurt ensemble” pendant la coupe du
monde 2006, les nageuses de Colomiers
apprennent très tôt que le groupe vaut
mieux que l'individu. “Toutes nos équipes
sont très soudées et malgré le fait que les
filles s'entraînent moins que dans un gros
club, nous obtenons de très bons résultats”,
explique Elodie Flavigny, entraîneur et res-
ponsable technique du club. 
Une coupe de France remportée en 2004,
des qualifications en N1 chaque année,
l'U.S. Colomiers a toujours été un bon club
de l'hexagone. Il faut dire que les moyens
sont mis en place pour que les nageuses
s'épanouissent : un prof de danse, de soph-
rologie et une diététicienne viennent s'ajou-

ter à l'équipe en place. Le club
peut même se targuer

d'avoir eu comme
entraîneur et directrice
technique l'ancienne

soliste international,
Marianne Aesbacher. “Ce fut

six ans extraordinaire ! Elle est venue
avec une autre manière de travailler, de
nouvelles idées et ses chorégraphies.
Marianne a structuré le club et reste très
attachée à l'US Colomiers puisque, si elle a
dû partir de la région, elle reste licenciée
chez nous”, annonce fièrement la prési-
dente. 
L'ancien membre de l'équipe de France, qui
continue de temps en temps à venir donner
un coup de main, a formé dans son sillage

l'équipe de jeunes entraîneurs aujourd'hui
en place. “L'expérience de Marianne fut une
vraie chance pour le club, même si celui-ci
était déjà sur une bonne lancée avec la
venue de Mylène Denon quelques années
auparavant”, précise la membre du bureau. 
Créé en 1988, avec une trentaine de licen-
ciés, le club de Haute-Garonne en compte
aujourd'hui plus de 200 et ne veut pas s'ar-
rêter là. “L'objectif est de continuer à pro-
gresser mais pas à n'importe quel prix, nous
voulons garder nos valeurs !”, affirme
Françoise Flavigny, “Il ne doit pas y avoir de
différence de traitement entre les équipes
régionales et nationales et il est important
pour nous de rester un club accessible
financièrement”. Équité, solidarité et
volonté sont donc les mots d'ordres de la
structure du Sud-ouest. Jusqu'à nouvel
ordre, les “grandes” continueront donc d'ai-
der les plus jeunes et les parents de mettre
la main à la pâte pour que Colomiers conti-
nue de vivre comme un long fleuve tran-
quille.

Mathilde  Lizé

ARRÊT  SUR  UN  CLUBARRÊT  SUR  UN  CLUB

Création : 1988
Présidente : Françoise Flavigny
Adresse : Espace Nautique
J. Vauchère - Place des fêtes,
31770 Colomiers
Tél/fax : 05.61.30.22.85

U.S. Colomiers

Équité, solidarité, volonté
Habitué des finales de N1, le club de natation synchronisée représente fièrement les couleurs de
la petite ville de Haute-Garonne. Si les noms, prestigieux, de ses entraîneurs changent, lui veut
garder son identité et les valeurs qui l’ont porté jusqu’ici. 

U.S. Colomiers

“L’expérience
de Marianne Aesbacher

fut une vraie chance
pour le club”
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Natation  course
Championnats  du  monde  ��0  m�
Melbourne, 2� mars-1er avril

Hommes
�0  NL:  1. �ildman-�obriner �USA� 21.88� 2. Jones
�USA� 21.94� �. Nystrand �Suè� 21.9�� en demi-
finale: 9. �E�NA�� 22.40� 12. ��US�UE� 22.�0�
100  NL:  1. Magnini �Ita� 48.4�� 1. Hayden �Can�
48.4�� �. Sullivan �Aus� 48.4�� en séries:
2�. ��US�UE� 49.94� en demi-finale: 9. �E�NA��
48.89� 200  NL:  1. �helps �USA� 1:4�.86 ��M,
ancien 1:44.06�, 2. �an den Hoogenband ����
1:46.28� �. �ar� �Cor� 1:46.��� en séries:
19. GIL�� 1:49.�9� en demi-finale: 14. LE�EAU�
1:48.81� 400  NL:  1. �ar� �Cor� �:44.�0� 2. Mellouli
��un� �:4�.12� �. Hac�ett �Aus� �:4�.4�� en séries:
14. ��UAUL� �:49.46� 18. ��S��UCHE� �:�0.6��
800  NL  :  1. Mellouli ��un� �:46.9�� 2. Stanc�yc�
��ol� �:4�.91� �. Stevens �Aus� �:48.6�� �. ��UAUL�
�:�2.04� en séries: 18. ��S��UCHE� 8:0�.0��
1�00 NL: 1. Sa�rymo�ic� ��ol� 14:4�.94�
2. �rilu�ov ��us� 14:4�.29� �. �avies �G��
14:�1.21� en séries: 2�. ��S��UCHE� 1�:2�.98�
24. ��UAUL� 1�:24.90� �0  dos:  1. �andberg �AfS�
24.98� 2. �upprath �All� 2�.20� �. �ancoc� �G��
2�.2�� en séries: 2�.  �UF�U� 26.�8� 100  dos:
1. �eirsol �USA� �2.98 ��M, ancien ��.1���
2. Lochte �USA� ��.�0� �. �ancoc� �G�� ��.61� en
séries: 2�. �UF�U� �6.1��200  dos:  1. Lochte
�USA� 1:�4.�2 ��M, ancien 1:�4.44�� 2. �eirsol
�USA� 1:�4.80� �. �ogan �Aut� 1:�6.02� en séries:
1�. �UF�U� 2:01.�2� �0  brasse:  1. Lisogor �U�r�
2�.66� 2. Hansen �USA� 2�.69� �. �an der �urgh
�AfS� 2�.88� en demi-finale: 12. �U��SC� 28.�6�
100  brasse:  1. Hansen �USA� �9.80� 2. �itajima
�Jpn� �9.96� �. �ic�ard �Aus� 1:00.�8� en demi-
finale: 16. �U��SC� 1:01.9�� 200  brasse:
1. �itajima �Jpn� 2:09.80� 2. �ic�ard �Aus� 2:10.99�
�. Facci �Ita� 2:11.0�� �0  pap:  1. Schoeman �AfS�
2�.18� 2. Croc�er �USA� 2�.4�� �. And�jaer ��an�
2�.�6� en séries: 11. ��US�UE� 24.00� 100  pap:
1. �helps �USA� �0.��� 2. Croc�er �USA� �0.82�
�. Subirats Altes ��en� �1.82� en séries:
18. LE�EAU� ��.21� ��. LE��N �4.2�� 200  pap:
1. �helps �USA� 1:�2.09 ��M, ancien 1:��.�1��
2. �u �Chi� 1:��.1�� �. S�vortsov ��us� 1:��.22� en
séries: 26. LE��N 2:00.20� 200  4N:  1. �helps
�USA� 1:�4.98 ��M, ancien 1:��.84�� 2. Lochte
�USA� 1:�6.19� �. Cseh �Hun� 1:�6.92� 400  4N:
1. �helps �USA� 4:06.22 ��M, ancien 4:08.26��
2. Lochte �USA� 4:09.�4� �. Marin �Ita� 4:09.88�
4x100  NL:  1. États-Unis �:12.�2� 2. Italie �:14.04�
�. F�ANCE �Gilot, �ousquet, Sicot, �ernard�
�:14.68 ��F, ancien �:1�.66�� 4x200  NL:  1. États-
Unis �:0�.24 ��M, ancien �:04.66 par l'Australie, le
2��0��2001 à Fu�uo�a�� 2. Australie �:10.0��
�. Canada �:10.�0� en séries: 10. F�ANCE �Gilot,
�ouault, �ostoucher, Mallet� �:19.�2� 4x100  4N:
1. Australie �:�4.9�� 2. Japon �:��.16� �. �ussie
�:��.�1� �. F�ANCE ��ufour, �uboscq, Leveaux,
�ernard� �:��.8�. 

Femmes
�0  NL:  1. Lenton �Aus� 24.��� 2. Alshammar �Suè�
24.62� �. �eldhuis ���� 24.�0� �.  ME�ELLA 2�.02�
en demi-finale: 1�. C�U�E�C 2�.�4� 100  NL:
1. Lenton �Aus� ��.40� 2. �eldhuis ���� ��.�0�
�. Steffen �All� ��.�4� 8. ME�ELLA �4.��� en demi-
finale: 10. ���CHAN�A �4.99� 200 NL: 1. MANAU-
��U 1:��.�2 ��M, ancien 1:�6.64�� 2. Lur� �All�
1:��.68� �. �ellegrini �Ita� 1:�6.9�� en séries:
21. M�NGEL 2:01.2��400  NL:  1. MANAU��U
4:02.61� 2. Jedr�ejc�a� ��ol� 4:04.2�� �. Shibata
�Jpn� 4:0�.19� en séries: 11. HU�E� 4:09.80�
800 NL:  1. �iegler �USA� 8:18.�2, 2. MANAU��U
8:18.80 ��E, ancien 8:19.29�� �. �eirsol �USA�
8:26.41� �. HU�E� 8:28.2�� 1�00 NL:  1. �iegler

�USA� 1�:��.0�� 2. �igamonti �Sui� 1�:��.�8�
�. Shibata �Jpn� 1�:�8.��� 8. MANAU��U
1�.49.12� �0 dos:  1. �a�iri �USA� 28.16 ��M,
ancien 28.19�� 2. Herasimenia ��lr� 28.46�
�. �immer �Aus� 28.�0� en séries: �. MANAU��U
28.84 ��F, ancien 28.86�� �1. �A��N 29.88�
100 dos:  1. Coughlin �USA� �9.44 ��M, ancien
�9.�8�� 2. MANAU��U �9.8� ��E, ancien 1:00.21��
�. Na�amura �Jpn� 1:00.40� en séries: 2�. �A��N
1:02.�9� 200 dos:  1. Hoel�er �USA� 2:0�.16�
2. Coventry ��im� 2:0�.�4� �. Na�amura �Jpn�
2:08.�4� 4. �A��N 2:09.�9 ��F, ancien 2:10.0���
�0 brasse:  1. Hardy �USA� �0.6�� 2. Jones �Aus�
�0.�0� �. �ir� �USA� �1.0�� en demi-finale: 14. LE
�A�AN�H�EN �2.1�� 100 brasse:  1. Jones �Aus�
1:0�.�2� 2. �ir� �USA� 1:06.�4� �. �hlistunova
�U�r� 1:0�.2�� en demi-finale: 9. LE �A�AN�H�EN
1:08.68 ��F, ancien 1:10.14�� 200 brasse:  1. Jones
�Aus� 2:21.84� 2. �alfour 2:2�.94� 2. Jendric�
�USA� 2:2�.94� en séries: 21. �E ��NCHI 2:�1.�0�
�0  pap:  1. Alshammar �Suè� 2�.91� 2. Miat�e �Aus�
26.0�� �.  �e��er ���� 26.11� en séries: 26. M�N-
GEL 2�.8�� 28. MUFFA� 2�.92�100 pap:  1. Lenton
�Aus� ��.1�� 2. Schipper �AUS� ��.24� �. Coughlin
�USA� ��.�4� 6. ���CHAN�A �8.��� en séries:
21. M�NGEL 1:00.1�� 200  pap:  1. Schipper �AUS�
2:06.�9� 2. �andenberg �USA� 2:06.�1�
�. Jedre�ejc�a� ��ol� 2:06.90� 8. M�NGEL 2:1�.61
��F, ancien 2:10.64�� en séries: 29. �E� 2:14.8��
200  4N:  1. Hoff �USA� 2:10.1�� 2. Coventry ��im�
2:10.�6� �. �ice �Aus� 2:11.42� en demi-finale:
14. �E ��NCHI 2:16.89� 400  4N:  1. Hoff �USA�
4:�2.89 ��M, 4:��.�9�� 2. Martynova ��us�
4:40.14� �. �ice �Aus� 4:41.19� en séries: 1�. MUF-
FA� 4:�0.22� 19. �E ��NCHI 4:�4.60� 4x100  NL:
1. Australie �:��.48� 2. États-Unis �:��.68�
�. �ays-�as �:�6.81� 6. France ��opchan�a,
Metella, Couderc, Mongel� �:40.09� 4x200  NL:
1. États-Unis �:�0.09 ��M, ancien �:��.42��
2. Allemagne �:��.82� �. F�ANCE  ��opchan�a,
Hubert, Mongel, Manaudou� �:��.96 ��F, ancien
�:�6.44�� 4x100 4N:  1. Australie �:��.�4 ��M,
ancien �:��.�0�� 2. États-Unis �:�8.�1� �. Chine
4:01.9�� en séries: 9. F�ANCE  �Muffat, Le
�arantho�n, �opchan�a, Couderc� 4:06.22.

Eau  libre
Championnats  du  monde
Melbourne, 18-2� mars

Hommes
�  �m:  1. Lur� �All� �6:49.6� 2. �rattsev ��us�
�6:�0.�� �. Gianniotis �Gre� �6:�6.6� 10  �m:
1. �yatchin ��us� 1h��:�2.�2� 2. Lur� �All�
1h��:�2.�8� �. �rattsev ��us� 1h��:4�.�1�
18. G�ME� 1h�6:12.10� 29. ��N�� 1h�8:41.48�
2�  �m:  1. �udinov ��us� �h16:4�.���
2. Formentini �Ita� �h18:�6.80� �. �anaty �Egy�
�h19:2�.2�� 8. G�ME� �h2�:02.19� 14. ��N��
�h�4:19.�4.

Femmes
�  �m:  1. Ilchen�o ��us� 1h00:41.�� 2. Seliverstova
��us� 1h00:4�.6� �. �roo�espeterson �Aus�
1h00:4�.6� 10  �m:  1. Ilchen�o ��us� 2h0�:��.9�
2. �atten �G�� 2h0�:�8.9� �. �roo�espeterson
�Aus� 2h0�:�9.�� 1�. �IE��ICH 2h0�:�0.6� 2�  �m:
1. �amrau-Corestein �All� �h��:11.66� 2. �eller
�USA� �h�9:�9.62� �. �opova ��us� �h�9:�1.�1. 

�longeon
Championnats  du  monde
Melbourne, 19-26 mars

Hommes
1  m:  1. Luo �Chi� 4��.40 points� 2. He �Chi� 469.8��
�. Sacchin �Ita� 441.40� �  m:  1. �in �Chi� �4�.���

2. �espatie �Can� �18.6�� �. Sautin ��us� �1�.10��  m
synchro:  1 �in��ang �Chn� 4�8.�6�
2. �espatie�Miranda �Can� 418.92�
�. Schellenberg��els �All� 414.�4� 10  m:  1. Galperin
��us� ��4.�0� 2. �hou �Chi� �19.1�� �. Lin �Chi�
�1�.�0� 10  m  synchro:  1. Huo�Lin 489.48�
2. �obros�o��Galperin ��us� 46�.16�
�. �oudia�Finchum �USA� 46�.�6. 

Femmes
1  m:  1. He �Chi� �16.6� points� 2. Hartley �Can�
�11.20� �. �a�halina ��us� �04.60� �  m:  1. Guo �Chi�
�81.��� 2. �u �Chi� �� �68.80� �. Cagnotto �ita�
�41.�0��  m  synchro:  1. �u�Guo �Chi� ���.80�
2. �ot�ian�Fischer �All� �18.4�� �. Stratton�Cole �Aus�
�1�.14� 10  m:  1. �ang �Chi� 4�2.8�� 2. Chen �Chi�
410.�0� �. Steuer �Gre� �86.8�� 6. FE��A� �24.9��
en demi-finale: 16. LA�EAU 284.8�� 10  m  synchro:
1. Jia�Chen �Chi� �61.�2� 2. Cole��u �Aus� �24.00�
�. Gamm�Subschins�i �All� �06.6�. 

Nat�synchro
Championnats  du  monde
Melbourne, 1�-24 mars
Équipe  technique:  1. �ussie 99.000 points�
2. Japon 9�.8��� �. Espagne 9�.16�� 11. F�ANCE
��ela�d, �erger, Ciociola, Labrousse, Lemaire,
Mayaux, Meesseman-�a�ir, �illhelm� 88.8�4� �uo
technique: 1. �avydova�Erma�ova ��us� 98.8���
2. Mengual��irados �Esp�  9�.�00�
�. Harada�Su�u�i �Jpn� 9�.16��
12. ��E�FUSS�MEESSEMAN-�A�I� 8�.8�4� Solo
technique: 1. Ischen�o ��us� 99.000� 2. Mengual
�Esp� 98.000� �. Harada �Jpn� 96.8��� 11. ��E�-
FUSS 88.8�4� Équipe libre: 1. �ussie 99.000�
2. Espagne 98.�00� �. Japon 9�.��4� 12. F�ANCE
��erger, Ciociola, �reyfuss, Labrousse, Lemaire,
Mayaux, Meesseman-�a�ir, �illhelm� 89.666� �uo
libre:  1. �avydova�Erma�ova ��us� 99.8���
2. Mengual��irados �Esp� 9�.66��
�. Matsumura�Su�u�i �Jpn� 9�.���� 1�. ��E�-
FUSS�MEESSEMAN-�A�I� 8�.8�4� Solo  libre:
1. �E�IEU 99.�00� 2. Ischen�o ��us� 98.�00�
2. Mengual �Esp� 98.000� Combiné: 1. �ussie
99.000� 2. Japon 9�.8��� �. États-Unis 96.�00�
6. F�ANCE ��ela�d, �erger, Ciociola, �edieu,
�ostadinova, Labrousse, Lemaire, Mayaux,
Meesseman-�a�ir, �illhelm� 92.16�.

�ater-ppolo
Championnats  du  monde
Melbourne, 19 mars-1er avril

Hommes
�emi-ffinale  : Serbie - Croatie � � 10� Espagne -
Hongrie 11 � 12� Match  pour  la  �e  place  : Serbie �
Espagne 1� � 18� Finale  : Croatie - Hongrie 9 � 8�
Classement  : 1. Croatie� 2. Hongrie� �. Espagne�
4. Serbie� �. Italie� 6. Grèce� �. �ussie�
8. Allemagne� 9. États-Unis� 10. Australie�
11. �oumanie� 12. Canada� 1�. Chine� 14. Afrique
du Sud� 1�. Nouvelle �élande� 16. Japon. 

Femmes
�emi-ffinale  : États-Unis � Hongrie 10 � 9� �ussie -
Australie 9 � 12� Match  pour  la  �e  place  : �ussie -
Hongrie 9 � 8� Finale  : Australie - États-Unis � � 6�
Classement  : 1. États-Unis� 2. Australie� �. �ussie�
4. Hongrie� �. Italie� 6. Canada� �. Espagne�
8. Grèce� 9. �ays-�as� 10. �résil� 11. Allemagne�
12. Nouvelle �élande� 1�. �a�a�hstan� 14. Chine�
1�. Cuba� 16. �orto-�ico. 
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